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C'est pour Cévaër !
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Dans le coup depuis le premier jour, Christian Cévaër a fait la différence lors du
quatrième tour de l'Open d'Espagne pour remporter le premier tournoi de sa
carrière. Sa carte de 69 a suffi pour devancer l'Argentin Ricardo Gonzalez, le
Suédois Peter Hedblom et le Gallois David Park, leader depuis jeudi, d'une petite
longueur. Cévaër succède à Thomas Levet, dernier vainqueur français d'un tournoi
du circuit européen lors du British Masters en 2001. Jean-François Remesy
complète la bonne performance française avec une 11e place honnête.

Un rêve devenu enfin réalité pour le Français, passé professionnel en 1993. La quête de son
premier trophée sur l'European Tour s'est toutefois joué à très peu de choses... Alors qu'il ne
restait plus que trois trous à jouer dimanche lors du quatrième tour, c'est en effet Ricardo
Gonzalez qui menait la danse avec trois coups d'avance. Vainqueur la semaine passée de
l'Open de Séville, l'Argentin se dirigeait tout droit vers un joli succès, pour devenir le
premier joueur depuis Vijay Singh en février 2001 à remporter deux titres consécutifs sur
l'European Tour.
Le scénario rêvé pour Gonzalez prit toutefois une toute autre tournure à l'entame du 16e
trou. Christian Cévaër (34 ans) réalisait en effet un eagle, alors que le Gaucho faisait un
double bogey sur le même trou. "J'ai eu beaucoup de chance sur le 16e, a expliqué
l'heureux vainqueur, auteur d'une dernière carte de 69. J'ai parfaitement joué le coup, mais
comme tout le monde le sait, il n'y a pas grande différence entre rentrer la balle dans le trou
ou la mettre à côté."

Quand la persévérance paie

Le joueur tricolore pouvait alors savourer son premier titre sur le circuit européen avec
emphase: "Je suis vraiment heureux que ma persévérance ait fini par payer. J'apprécie le
fait de m'être imposé sur l'une de mes premières occasions. Je sais à quel point c'est difficile
de remporter un titre, quand on voit les autres finir sur le podium à de nombreuses reprises
sans pour autant gagner."

Un succès qui devrait déclencher le déclic recherché. "Cela signifie beaucoup pour moi,
ajoute Cévaër. Désormais, je vais pouvoir être plus relax, en concentrant tous mes efforts
sur mon jeu. C'était assez frustrant de jouer sept tournois cette saison, passer 5 cuts, et
n'être qu'à la 130e place de l'Ordre du Mérite européen. Mais il faut être patient." Propulsé
ce lundi à la 9e place de l'Ordre du Mérite, le Français a tenu à rendre hommage à son père,
resté en France pour le regarder à la télé: "Ça a été long à venir mais je voulais le remercier
pour tout ce qu'il a fait, pas seulement l'argent qu'il a investi pour moi mais aussi pour la
confiance qu'il m'a toujours témoigné."

Premier Tricolore depuis Thomas Levet en 2001 à s'imposer sur le circuit européen, Christian
Cévaër a vécu une semaine de rêve, empochant au passage un chèque de 275 000 euros.
Mais maintenant, il faut confirmer.


